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Depuis 1781, année où Antoine Court de Gébelin publia le premier livre consacré aux
a rcanes du taro t , des mill i ers de livres et d’arti cles sont parus pour ten ter d’en décrypter
« l e » message occ u l te . Seuls qu el ques ra res auteu rs ont abordé la qu e s ti on sous le seu l
a n gle de l’icon ogra ph i e , con s i d é rant généra l em ent l’aspect ésotéri que comme fad a i s e s
tout justes bonnes à attirer les rêveurs.

Si j’ai moi-même consacré, il y a maintenant seize ans, un court ouvrage à la structure
g é om é tri que des arcanes et à certains aspects d’ord re ésotéri qu e , mes rech erches ulté-
ri eu re s , tant sur le tarot que sur d’autres su j et s , m’ ont amené à pren d re be a u coup de
recul vi s - à - vis de la dimen s i on occ u l te que l’on accorde à ce jeu . Il y a un peu plus d’un
a n , j’ai repris la plume pour produ i re un co u rt arti cle dans La Chaîne d’Un i o n, où je
d é n onçais l’inco h é ren ce de certaines idées reçues quant à l’anti quité du tarot et cert a i n s
d é c rypt a ges – to ut en atti rant une nouvelle fois l’atten ti on des ch erch eu rs sur l’impor-
t a n ce négligée de l’Art de mémoi re dans la con s ti tuti on de l’icon ogra phie des arcanes et
la structuration du jeu.

Ce n’est pas dire que sous son app a ren ce de jeu , le tarot ne véhicule pas d’autres sen s
c ach é s , to ut au con tra i re . Mais il me sem ble que le plu ri el – des sens cachés – doit l’em-
porter sur un singulier trompeur – un sens caché –, lequel induit l’idée qu’il s’agirait non
s eu l em ent d’un sens unique mais su rto ut d’un sens plei n em ent co h é ren t . L’ é tu de de
l ’ h i s toi re du tarot et de l’évo luti on de son icon ogra phie mon tre bi en qu e , de to ute évi-
den ce , qu elles qu’ a i ent pu être les inten ti ons de ses créateu rs , le jeu qui nous est parvenu
– notamment sous la forme du tarot dit « de Ma rs ei ll e » – a su bi , comme to ute ch o s e
c r é é e , des tra n s form a ti on s . Si les unes peuvent être considérées comme des pertes qu a n t
à la com pr é h en s i on qu’ ont eue les imagi ers du sens prem i er des sym bo l e s , d ’ a utres son t
en réalité des ten t a tives de « su r- s ym bo l i s a ti on » qui résu l tent des modes du mom ent en
ce qui concerne les doctrines ésotériques.

Deux exemples parti c u l i è rem ent nets de cet te manipulati on des arcanes du tarot afin de
l eur faire dire un message ésotéri qu e , qu’ elles ne po s s é d a i ent pas à l’ori gi n e ,s ont intére s s a n t s .

Le prem i er, qui con d i ti onne en core largem ent la majorité des étu des qui leur son t
con s ac r é e s , est celui de la « k a bb a l i s a ti on » : les arcanes majeu rs étant, d’un point de vu e
p a rti ell em ent erron é , au nom bre de vi n g t - deu x , les occ u l ti s tes de la fin du XIXe s i è cle on t
a f fecté à ch acune l’une des vi n g t - deux let tres de l’alph a bet hébra ï que – celui-ci servant de
su pport à une part import a n te de la kabb a l e , l’une des formes de l’ésotérisme ju i f . O r, l e s
doctrines kabb a l i s ti ques ne se rédu i s ent pas à la probl é m a ti que des permut a ti ons et
va l eu rs nu m é ri ques des let tre s ; et celles-ci dépen dent fon d a m en t a l em ent des dix séph i ro t s
qui con s ti tu ent le fon dem ent de la co s m o l ogie ju ive . Par aill eu rs , s’il convi ent prob a bl e-
m ent de ch erch er dans la kabbale l’ex p l i c a ti on de certains aspects sym bo l i ques du taro t , i l
est néce s s a i re de tenir com pte du fait que celui-ci ne s’est pas dével oppé dans un milieu de
k a bb a l i s tes ju i fs – lesqu els se réparti s s a i ent en plu s i eu rs écoles –, mais d’herm é ti s tes ch r é-
ti ens s’ i n t é ressant à celle-ci dans la pers pective d’y tro uver mati è re à mieux com pren d re
certains aspects de la trad i ti on… ch r é ti en n e . Les tex tes qu’ils ava i ent à leur dispo s i ti on , à
p a rtir de la fin du XVe s i è cle – soit sous la forme de tradu cti ons des écrits des kabb a l i s te s



ju i fs , s oi t , c’est plus fréqu en t , sous la forme d’écrits spéculant sur ce su j et –, s ont souven t
assez éloi gnés de la vi s i on « p u ri s te » que l’on peut aujourd ’ hui ren con trer dans les
o uvra ges savants qui ont été con s acrés aux doctrines kabb a l i s ti ques… ju ive s !

Le second exemple de manipulati on est celui des co u l eu rs et de certains détails. Lors-
qu’ en 1949 Paul Ma rteau publie son ouvra ge cl a s s i que sur Le Ta rot de Ma rsei ll e, il fon de
une gra n de partie de ses interpr é t a ti ons sur la co u l eur affectée à tel ou tel détail de s
arcanes. L’idée est séduisante, d’autant que le livre est bien écrit et d’une lecture agréable.
De plu s , ce tarot pr é tend être la copie fidèle de l’éditi on cl a s s i que « du » Ma rs ei ll e , cell e
donnée en 1761 par Ni colas Convers… Mais il suffit de se reporter à qu el ques exem-
p l a i res de cet te éditi on pour con s t a ter que non seu l em ent les co u l eu rs de l’éditi on
Marteau/Grimaud ne les reproduisent aucunement, mais que de plus, comme c’est le cas
pour la majorité des jeux anciens qui étaient co l oriés au poch oi r, les co u l eu rs peuven t
va ri er d’un exem p l a i re à un autre ! Con clu s i on : Paul Ma rteau « su r- s ym bo l i s e » l e s
arcanes du tarot à l’aide des couleurs, selon ses conceptions propres. Autre détail particu-
l i è rem ent révélateur de la manipulati on , celui des deux dés pr é s ents sur la table du Ba te-
l eu r : les com bi n a i s ons mathémati ques de deux dés sont au nom bre de vingt et une, ce
qui co ï n c i de , par un de ces hasards « r é v é l a teu rs » avec le nom bre d’arcanes majeu rs
numérotés ! Mais cherchez les deux dés sur l’édition de 1761…

Ces qu el ques limites à l’exerc i ce de décrypt a ge étant po s é e s , ri en n’ i n terdit de cepen-
dant chercher dans le tarot les traces de sens cachés. J’ai moi-même démontré, dans L’Ar-
cane des arc a n e s, l ’ ex i s ten ce très net te de stru ctu ra ti ons géom é tri ques dans la série de s
c a rtes majeu res qui perm et tent de les dispo s er sel on des « m a n d a l a s ». En con s i d é ra n t
a l ors les arcanes non seu l em ent une à une, mais aussi sel on leu rs lien s , il se révèle bi en
des aspects (comme en astro l ogie) qui vi en n ent en écl a i rer les sen s . Le point de départ
obligé de ce type de ten t a tive est de pren d re en com pte un en s em ble de vingt et un
a rcanes majeu rs et non de vi n g t - deu x : le Mat n’est pas nu m é roté et n’ a pp a rti ent pas
vra i m en t , comme le pro uve l’usage du tarot en tant que jeu , à la série des majeu rs . Pa r
ailleurs, le XXIe arcane majeur, le Monde, est manifestement un centre, point de départ et
point de reto u r. Re s tent donc vingt cartes afin de form er des figures géom é tri ques por-
teuses de significations. Et vingt est un nombre géométriquement intéressant car, à la dif-
férence de vingt-deux et de vingt et un, il est divisible par l’usage traditionnel du compas
et de la règle – et l’on soulign era que la divi s i on du cercle en vingt s’ op è re par le trac é
d’une croix porteuse d’une rose à cinq pétales…

Yves Desmares a repris ici cette quête que j’avais volontairement laissée inachevée – le
but d’un livre n’est pas tant d’épuiser un su j et que de don n er envie au lecteur de po u r-
su ivre lui-même le ch emin – et nous of f re ici qu el ques autres dispo s i ti ons révélatri ce s ,
notamment selon la structure de l’arbre séphirotique. Il nous invite à une exploration des
a rcanes dans leu rs ra pports avec les trad i ti ons ori entales et occ i den t a l e s , en parti c u l i er
avec ce qui con cerne l’une des plus fascinantes ex pre s s i ons du Verbe nourri c i er et salva-
teu r, le Gra a l . C’est un petit livre sti mu l a n t , d ’ a utant qu’il s’ a git moins d’un disco u rs se
voulant exhaustif et ordonné que de notes prises au gré d’une libre déambulation dans le
ja rdin mys t é ri eux des arc a n e s . Les interroga ti ons et les do utes que peuvent su s c i ter cer-
taines de ses interpr é t a ti on s , ainsi que to ut ce qui n’est pas traité ou qui est passé sous
silence, sont finalement autant d’incitations à parcourir soi-même le chemin.

Et pour faire bon « con te » , je livre ici à vo tre méditati on un autre mandala des arc a n e s …
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